
Objekttyp: Miscellaneous

Zeitschrift: Bulletin technique de la Suisse romande

Band (Jahr): 77 (1951)

Heft 16

PDF erstellt am: 30.04.2024

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften. Sie besitzt keine Urheberrechte an
den Inhalten der Zeitschriften. Die Rechte liegen in der Regel bei den Herausgebern.
Die auf der Plattform e-periodica veröffentlichten Dokumente stehen für nicht-kommerzielle Zwecke in
Lehre und Forschung sowie für die private Nutzung frei zur Verfügung. Einzelne Dateien oder
Ausdrucke aus diesem Angebot können zusammen mit diesen Nutzungsbedingungen und den
korrekten Herkunftsbezeichnungen weitergegeben werden.
Das Veröffentlichen von Bildern in Print- und Online-Publikationen ist nur mit vorheriger Genehmigung
der Rechteinhaber erlaubt. Die systematische Speicherung von Teilen des elektronischen Angebots
auf anderen Servern bedarf ebenfalls des schriftlichen Einverständnisses der Rechteinhaber.

Haftungsausschluss
Alle Angaben erfolgen ohne Gewähr für Vollständigkeit oder Richtigkeit. Es wird keine Haftung
übernommen für Schäden durch die Verwendung von Informationen aus diesem Online-Angebot oder
durch das Fehlen von Informationen. Dies gilt auch für Inhalte Dritter, die über dieses Angebot
zugänglich sind.

Ein Dienst der ETH-Bibliothek
ETH Zürich, Rämistrasse 101, 8092 Zürich, Schweiz, www.library.ethz.ch

http://www.e-periodica.ch



77e année 11 août 1951 N° 16

Abonnements :
Suisse: 1 an, 24 francs

Etranger : 28 francs
Pour sociétaires :

Suisse : 1 an, 20 francs
Etranger : 26 francs

Pour les abonnements
s'adresser à :

Administration
dn « Bulletin technique
de la Suisse romande »,
Case postale Riponne 21,

Lausanne
Compte de chèques postaux

u. 5775, à Lausanne

Prix du numéro : Fr. 1,40

BULLETIN TECHNIQUE
DE LÀ SUISSE ROMANDE

Paraissant tous les quinze jours

Organe de la Société suisse des ingénieurs et des architectes, des Sociétés vaudoise et genevoise
des ingénieurs et des architectes, de l'Association des anciens élèves de l'Ecole polytechnique de
l'Université de Lausanne et des Groupes romands des anciens élèves de l'Ecole polytechnique

fédérale.

Comité de patronage — Président : R. Neeser, ingénieur, à Genève ; Vice-président: G. Epitaux, architecte,

à Lausanne ; Secrétaire : J. Calame, ingénieur, à Genève — Membres, Fribourg : MM. P. Joye,
professeur; E. Lateltin, architecte — Vaud: MM. F. Chenaux, ingénieur; E. d'Okolski, architecte;
A. Paris, ingénieur ; Ch, Thévenaz, architecte — Genève : MM. L. Archinard, ingénieur ; CL Grosgurin,
architecte; E. Martin, architecte; V. Rochat, ingénieur — Neuchâtel: MM. J. Béguin, architecte;
G. Furter, ingénieur ; R. G uye, ingénieur — Valais : MM. J. Dubuis, ingénieur ; D. Burgener, architecte.

Rédaction: D. Bonnard, ingénieur. Case postale Chauderon 475, Lausanne.

Conseil d'administration de la Société anonyme du Bulletin Technique : A. Stucky, ingénieur, président ;

M. Bride! ; G. Epitaux, architecte ; R. Neeser, ingénieur.

Tarif des annonces
Le millimètre

(larg. 47 mm) 20 cts

Réclames : GO cts le mm
(largeur 95 mm)

Rabais pour annonces
répétées

Annonces Suisses SJL.

W
5, Rue Centrale Tél. 22 33 26

Lausanne et succursales

SOMMAIRE : Quelques propos sur l'enseignement des constructions du génie civil, par F. Hübner, professeur de constructions métalliques et
en bois à l'Ecole Polytechnique de l'Université de Lausanne. — Esquisse d'une petite calculatrice technique, par R. Zurlinden,
ingénieur. — Association amicale des anciens élèves de l'Ecole polytechnique de l'Université de Lausanne : Rapport du Comité sur l'exercice

1950. — Les Congrès : IIe Congrès de l'Union internationale des architectes ; Association internationale permanente des congrès de
navigation. — Bibliographie. — Carnet des concours. Service de Placement. — Nouveautés, Informations diverses.

QUELQUES PROPOS

SUR L'ENSEIGNEMENT DES CONSTRUCTIONS DU GÉNIE CIVIL
Par M. F. HUBNER, professeur de constructions métalliques et en bois

à l'Ecole polytechnique de l'Université de Lausanne1

C'est donc ma dernière « leçon » — bien entendu entre guillemets,

car je n'ai pas l'intention de faire une leçon à qui
que ce soit. Alors même qu'il est. tout naturel, une fois la
limite d'âge atteinte, de céder la place à un jeune, ce n'est pas
sans mélancolie que j'enregistre le fait de prononcer en ce

jour un dernier discours en notre Ecole polytechnique de

l'Université de Lausanne.
Avec les années, je me suis profondément attaché à

l'enseignement — dans nos auditoires et salles d'exercices — car il
m'a procuré surtout des satisfactions, les déceptions et les
ennuis ayant été bien rares. L'éducation professionnelle d'une
nouvelle génération se révéla être une tâche si unique — j'ose
même dire si splendide'— que je me ressens aujourd'hui d'un
vide pour l'avenir, vide qui ne pourra jamais être comblé,
même si le hasard voulait que, par moments, je sois encore
diverti par des appels à mon expérience d'ingénieur de bientôt
cinquante ans d'activité.

1 Le 5 juillet, en l'aula de l'Ecole polytechnique de l'Université de
Lausanne, M. le professeur F. Hübner, touché par la limite d'âge, prononçait sa
dernière « leçon » en présence de nombreux étudiants et professeurs auxquels
s'étaient joints les représentants des autorités et des milieux techniques.

Nous sommes heureux d'offrir à nos lecteurs le texte de cet exposé par lequel
l'auteur, au terme d'un long professorat et d'une activité féconde comme
inspecteur de l'Office fédéral des transports, exprime de manière si personnelle

et suggestive, quelles sont les joies, mais aussi les devoirs d'un enseignement

technique bien compris et propre à éveiller chez les futurs ingénieurs
un esprit apte aux .études théoriques et un sens pratique qui s'acquière par
une patiente observation des faits sur les ouvrages eux-mêmes.

Le Buttrlin technique tient à s'associer ainsi aux hommages d'estime et de
reconnaissance qu'adressent aujourd'hui anciens élèves et collègues à l'un
des maîtres qui a le mieux servi en terre romande la cause de l'enseignement
technique supérieur {Rid.).

Heureusement, de nombreux souvenirs adouciront ce sentiment

de vide après une mission qui m'était d'autant plus
chère que j'eus le bonheur de m'y vouer durant seize ans et
demi. Ces souvenirs, je les dois avant tout aux relations
toujours réjouissantes avec vous, Messieurs mes collègues professeurs,

et je le dois aussi à l'atmosphère de confiance par
laquelle mes étudiants m'entouraient en tous temps, à de
bien rares exceptions près, et je les dois enfin à la liberté
d'esprit qui caractérise l'enseignement à notre EPUL.

Grâce à la confiance des étudiants — pas seulement limitée
aux questions techniques — nous abordâmes parfois des
problèmes qui tout naturellement dépassèrent plus ou moins le
cadre strict des sujets d'enseignement. Par des questions
intelligentes, marquant la volonté de l'étudiant d'approfondir les
problèmes, je fus souvent conduit au delà de ce qui me paraissait

suffisant pour un cours général, au point même d'être
parfois embarrassé pour formuler une réponse entièrement
satisfaisante. D'autre part, des questions qui semblaient faire
croire au premier abord à une intelligence moins vive, me
demoniraient des lacunes du cours, provenant généralement
du manque de certains détails de l'exposé, matière courante
pour les expérimentés, mais indispensables à l'étudiant pour
comprendre l'essence d'un problème. Ainsi, nous profitâmes
de cette confiance, étudiants et professeur.

Cependant c'est la liberté d'enseignement qui me procura
le gain le plus précieux. Car, si l'enseignement est évidemment
un devoir, dès le moment où l'on est honoré d'une pareille
mission, on désire avoir au delà de ce devoir encore une satis-
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